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BUXBAUMIACÉES. 
PAß 

BRUCH ET W. P. SCHIMPER. 

MONOGRAPHIES DES GENRES 

B U X B A U M I A , LIN., ET D I P H Y S C I U M , WEB. et MOHR. 

B U X B A U M I A . 

CHARACTER NATURALIS : Caulis brevissimus in terra abscondilus, subaphyl-
lus. Capsula magna, irregularis, ventrosa, dorso oblique subdepresso limbo pro­
minente circumscriplo. 

Vita gregaria solitaria^e, nunquam ccespitosa, annua. 

Habitatio syhaiica, in terra seu Ugno putrido. 
CHARACTER GENERICUS : Peristomium duplex. Exterius : nunc membrana 

strateo duplici cellularum conformata, apice emarginata vel lacerata; nunc dentes 
moniliformes, incequales, non hygroscopici, numero indeterminato. Interius : mem­
brana tenerrima, pallida, in conum tubulosum plicata, apice dentata. Calyptra 
parva, coriacea, cylindrico-campanulata, obtusa, margine integra seu latere fissa. 
Capsula magna, irregularis, oblique depressa, brevicollis, dorso subdepresso, mar­
gine prominente circumscripta, obliqua, stornate erecto angustato. Sporangidium 
capsula minus, eique fdamentis transversalibusadhcerens. Seminulse copiosissima, 
minimee, Iceves, globosce. Columella magna, solida, e cellulis laxis conflata, apice 
attenuato cum operculo deciduo. Flos monoicus. Genitalia mascula nuda, libera, 
inter receptaculi in vaginulam transformati filamenta, sessilia vel pedicellata , 
globosa vel ovata, apice vel latere dehiscentia, pollen mucoso - granulosum 
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ejicientia. Genitalia feminea 
perichœtialia, inferiora ovaia, superiora ovaio-lanceolata, denticulaia, œtate fim­
briata seu lacerata, enervia. Pistilla tria breviora, crassa, paraphysibus destituta. 

T A B . I. 

BUXBAUMIA APHYLLA, LIN . Caule brevissimo, in terra abscondito, subaphyllo; 
vaginula crassa, bulbiformi, villosa; seta scaberrima ; capsula magna, obli­
qua, subdepressa, dorso convexiuscula. 

B U X B A U M , Centur. plant, min. cogn., cent. II, p. 8, tab. 8, fig. 2. 
L I N N É , Spec. plant., édit. Reich., t. IV, p. 4-53. 
Ejusdem de Buxbaumia dissert., in tom. V Amœn. ac. p. 78. 
F A B R I C . in primit. fi. bulisb., p. 3i (sous le nom de Hippopodium). 
H E D W . , Spec. muse, p. 166. 
H O O K , et T A Y L . , Muscol. brit., t. V, p. 84. 
W E B . et M O H R , Bot. Tasch., p. 3 8 1 . 

L A M K . et C A N D . , Fi. franc., 1.1, p. 5 1 3 . 

S C H W Ì E G R . in Lin. Spec. plant., t. V, p. 24. 
B R I D . , Bryol. univ., 1.1, p. 329 (B. vulgaris). 
D U B Y , Bot. gali., t. II, p. 078. 
J. G. H O E L Z E L , Dissert, inaug. bol. de Buxbaumia; Erlang. 1758. 1 

P A L I S . - B E A U V . , Prodr. des 5.° et 6.e fam. de l'iEthéogamie, p. 29 (Saccophore). 

Habitat : sur la terre dans les forêts de hêtres et de sapins, dans les bruyères, 
en société avec les Polytrichum aloides et urnigerum, le Lecidea icmadophila; 
aime surtout les petits escarpemens tournés vers le nord, où de jeunes lichens 
commencent à se développer. Dans les parties septentrionales et moyennes de l'Eu­
rope, dans les Vosges, la Forêt-Noire, les forêts près de Munich, près Ratisbonne, 
dans la Franconie, en Suisse, etc. Trouvée pour la première fois par le voyageur-
botaniste B U X B A U M sur les bords du Wolga, près d'Astracan, et donnée sous le 
nom de Muscus capillaceus aphyllus capitulo crasso bivalvi. — Maturile : au prin­
temps ou vers le commencement de l'été j jeunes plantes aux mois d'Août et de 
Septembre. 

Tige très-courte, presque nulle, cachée dans la terre, sans feuilles caulinaires; 
feuilles périgoniales au nombre de trois à six, entrelacées avec le tissu filamenteux 

1. Dans cette monograph ie , l 'auteur a très-bien suivi la marche de l 'accroissement de cette 

singulière mousse , et ses observations s'accordent avec les noires sur les principaux p o i n t s , 

seulement i l n'avait pas observe les jeunes plantes avant le développement de la v a g i n u l e , 

époque où les feuilles on t encore leur forme primitive. S c h m i d e l , professeur à Erlangen en 1 7 5 5 , 

est le premier qui se soit occupé tout particulièrement de notre mousse; i l l'a étudiée pendant une 

série d 'années, et a communique ses observations, qui sont faites avec une grande sagaci té , au 

D . r Hcelzel. 
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qui recouvre la vaginule, petites, disposées en forme de bourgeon, ovoïdes, 
ciliées ou déchirées, sans nervure, de couleur brun-clair, à mailles rhomboïdales, 
Vaginule grande, bulbiforme, recouverte d'un tissu serré filamenteux. Pédicelle d'un 
demi-pouce, droit, fort, couvert de callosités, non contourné par la sécheresse. 
Capsule oblique, en forme d'œuf déprimé 1, irrégulière, présentant deux faces 
principales séparées par une ligne élevée ; la face supérieure, ou le dos est plus 
plane, de consistance plus tendre, de couleur moins foncée que le ventre, qui est 
bombé et plus brillant; la lisière qui sépare ces deux faces forme un ovoïde régulier 
sur un plan incliné. Apophyse de l'urne courte, en forme de cône tronqué renversé, 
un peu bombé à sa partie inférieure. Membrane de la capsule coriace, lisse, d'un 
brun châtain brillant. Opercule obtus, conique, persistant. Coiffe fugace, conico-
cylindrique, obtuse, surmontée d'une partie du pistil, à base entière ou un peu 
déchirée d'un côté. Séminules très-petites, sphériques, lisses. Anneau large, formé 
de la couche extérieure des cellules capsulaires, dépassant l'orifice, formant une 
couronne à cellules hexagonales régulières, indivis à la chute de l'opercule, se 
déchirant peu après en lambeaux, qui se roulent en arrière par la sécheresse et 
finissent par tomber. Péristome extérieur formé de deux couches de cellules, 
jaunâtre, irrégulièrement échancré, indivis ou déchiré, jamais des dents, couché 
contre l'intérieur à l'état humide, s'en détachant à l'état sec. Péristome intérieur 
membraneux, tendre, blanchâtre, tirant son origine du sporophore, plissé, alongé 
en cône tronqué. Organes génitaux dans le tissu filamenteux de la vaginule; or­
ganes mâles globuleux ou ovoïdes, jaunâtres, sessiles; organes femelles au nombre 
de trois, épais, sans paraphyses, cachés dans un bourgeon composé de six feuilles. 

Nota. Les couches cellulaires de la capsule, au nombre de trois à quatre, sont 
intimement liées entre elles, de sorte qu'on ne remarque jamais une séparation de 
la couche extérieure, comme dans l'espèce suivante. La membrane dorsale se dé­
tache entièrement et laisse à découvert le sporophore, qui tombe plus tard. On 
trouve la moitié vide de la capsule encore long-temps après et munie du péristome 
intact. C'est dans le voisinage de ces débris qu'il faut chercher, vers la fin de l'été 
ou au commencement de l'automne, les jeunes plantes, qui ont à peine la grandeur 
du Phascum serratum, avec lequel elles ont aussi quelque ressemblance. 

jea y\mUw\\v> Mi».v\Ai«t>.i\\ HJL-SH'&X »2|M*o>£ 4»'W :iiWfc>aaict•riliiUisé'àat'y ••• i 
explication des ligures. 

Tab. I. Fig. i « , plante de grandeur naturelle. Fig. 1 b, la même grossie. Fig. 2 , 
coupe de la partie supérieure de la capsule pas encore tout-à-fait mûre et dont on 
a enlevé l'opercule. Fig. 3 , même coupe d'une capsule mûre à l'état humide. Fig. 4> 
la même à l'étal sec. Fig. 5 , portion du péristome avec une partie de la membrane 
capsulaire. Fig. 6, coupe transversale de la capsule. Fig. 7, portion de l'anneau. 

1 . On a comparé cette forme à un sabot de cheval ', de là la dénomination Hippopodium. 
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Fig. 8 , opercule avec la partie supérieure de la cólumelle. Fig. 9, coupe transver­
sale du pédicelle. Fig. 1 0 , sac sporophore. Fig. 1 1 , columelle. Fig. 1 2 , vieille 
capsule après la chute du sporophore. Fig. i 5 , jeunes plantes. Fig. 1 4 , une jeune 
plante dans laquelle l'ovaire a déjà commencé à se développer. Fig. i 5 , une jeune 
plante à l'époque où la coiffe se sépare de la vaginule (la plante figurée était à 
l'état maladif ; la coiffe avait atteint un développement presque complet, tandis que 
la capsule était avortée). Fig. 1 6 , une jeune plante plus avancée. Fig. 1 7 , capsule 
à l'époque où elle jette la coiffe. Fig. 1 8 , feuille. Fig. 1 8 a, une feuille retirée du 
tissu filamenteux qui recouvre la vaginule. Fig. 1 9 , vaginule. Fig. 2 0 , coiffe. 
Fig. 2 1 , tige retirée de la vaginule. Fig. 2 2 , pistils. Fig. 2 3 , anthères. Fig. 2 4 ma­
tière contenue dans les anthères. Fig. 2 5 , séminules qui germent. 

Nota. La plante étant figurée de grandeur naturelle, nous n'avons pas cru néces­
saire d'indiquer les différentes proportions de grossissement. 

T A B . I I . 

B U X B A U M I A I N D U S I A T A , BRID. Caule brevissimo; vaginula crassa, bulbiformi, 

villo byssaceo obtecta; pedicello scaberrimo; capsula obliqua, ovato-oblonga, 
subregulari, pallescente, matura epidermiie dorsali lacerata; peristomio 
exteriors dentato; dentibus articulaiis. 

B R I D . , Bryol. univ., 1 .1, p. 3 3 1 , tab. suppl. I I . 

Buxbaumia aphylla $ viridis, MOUGEOT et NESTLER , Stirp. crypl. vogeso-rhen. 

fase. 8, n.° 7 2 4 » 

Habitat •: Sur du bois pourri, dans les mêmes localités et à la même époque 
que l'espèce précédente, mais bien plus rarement. 

Cette espèce a la plus grande analogie avec la précédente, par rapport au port 
à la petitesse de la tige, à la vaginule, qui a la même forme et la même consistance, ' 
et au petit nombre de feuilles périg.oniales; mais elle s'en distingue par les pro­
priétés suivantes : la capsule, qui est plus grande et proportionnellement plus 
longue, est dressée davantage et plus régulièrement ovoïde, d'une couleur mate 
d'un brun-vert jaunâtre, à dos plus bombé et moins distinctement circonscrit par 
l'arête, à apophyse plus courte et à. orifice plus large. La membrane capsulaire est 
plus tendre, non brillante; la couché cellulaire extérieure du dos se détache en forme 
d'épidémie à l'époque de la maturité, et se déchire en lambeaux irréguliers, qui se 
déroulent et restent attachés à la lisière. Le sporophore est attaché aux parois de la 
capsule par un moins grand nombre de ligamens. Le peristome extérieur se com­
pose de seize dents ou davantage, qui sont obtuses, d'inégale longueur, articulées, 
séparées ou irrégulièrement soudées, couchées dans les plis du peristome intérieur. 
Vanneau se sépare par morceaux ou par cellules isolées, et ne se montre jamais en 
lanières roulées. Les utricules spermaphores sont pédicellés. 
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Explication des figures. 

Tab. II. Fig. î a, plante de grandeur naturelle. Fig. 1 b, la même grossie et à un 
état plus avancé. Fig. 2 a, opercule. Fig. 2 b, le même ouvert de côté. Fig. 3, partie 
supérieure de la capsule avec le peristome. Fig. 4» portion du peristome. Fig. 5 , 
dents isolées du peristome extérieur. Fig. 6, portion de l'anneau. Fig. 7, autre 
portion plus grossie. Fig. 8, Sporophore. Fig. g a, vaginule entière. Fig. gb, la 
môme coupée verticalement. Fig. 10, coupe transversale de la capsule. Fig. 11 , coupe 
transversale du pédicelle. Fig. 12, portion de feuille retirée du tissu de la vaginule. 
Fig. i3, organes générateurs mâles. Fig. 14, sporules. 

D I P H Y S C I U M . 

TAB. II. 

CHARACTER NATURALIS. Caulis brevis, dense foliosus. Capsula immersa, 
magna, veniricosa, membranacea. 

Vita gregaria, cœspitosa, perennis. 
Habitatio sylvatica, terrestris et rupestris. 

CHARACTER GENERICUS. Peristomium duplex. Exterius : annulus membra­
nacea, subdentato-emarginatus, pallescens. Interius : membrana tenuissima, pal­
lida, procedens, conice-plicata. Calyptra acute-conica, parva. Capsula maxima, 
veniricosa, tenui-membranacea, viridi-jlavescens. Sporangidium capsula minus, 
eique filamentispallidis adhœrens. Columella magna, apice attenuato cum oper-
culo labente, e cellulis laxis constituta, solida. Flos monoicus, terminalis; masculus 
gemmiformis, in ramulis basi radicaniibus brevibus, folia perigonialia exieriora, 
caulinissimilia, interiora ovato-lanceolaia, acuminala, nervo evanescente instructa, 
genitalia pluria oblonga, paraphyses pallidœ longiores, brevi-articulatœ, apicem 
versus incrassatœ; femineus gemmiformis, folia perichœtialia interiora seliformia, 
exteriora ovaio-lanceolata, nervo in arisiàm longissimam excurrente, apice den­
tata vel lacerata, pistilla elongata, paraphyses breviores, filiformes. 

DIPHYSCIUM FOLIOSUM, WEB. et MOHR. Caule breviori, superne innovante; 
foliis caulinis linearibus, linguœformibus, perichœtialibus, majoribus, mar­
gine membranaceis, aristatis; capsula subsessili, magna, ovato-veniricosa, 
obliqua. 

WEB. et MOHR, Bot. Tasch., p. 377, tab. X I , fig. 1. 
HOOK, et TAYL., Muscol. brit., t. Vil i , p. 16. 
BRID., Bryol. univ., 1.1, p. 326. 
Buxbaumia foliosa, HEDW., Spec, musc, p. 166. 
SCHW.EGR. in Lin. Spec, plants edit. 5.e, p. 24-
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Buxbaumia sessilis, bulbo Joins cine to, J. G. HOELZEL, De Buxb. diss., p. 26. 

Habitai : sur la terre ou sur des rochers humides dans les forêts. Maturité : en 
hiver ou au commencement du printemps. 

Tige, dans la première année, simple, très-courte, poussant, dans la seconde 
année, un rameau terminal, fructifère, et plusieurs rameaux latéraux anthérophores 
munis de radicules à la base; feuilles caulinaires nombreuses, ouvertes ou horizon­
tales, obtuses, en forme de langue, épaisses, formées de trois à quatre couches de 
cellules, à bord entier et à nervure forte et large disparaissant sous le sommet; 
feuilles périchœtiales très-différenles, plus longues, ovales-lancéolées, ciliées à la 
partie supérieure ou déchirées, brunâtres à la base, pâles vers le haut, formées de 
deux couches de cellules en bas, de trois au milieu et d'une seule vers le sommet, 
à nervure large et aplatie inférieurement, plus étroite et plus saillante vers le haut, 
se terminant en soie longue, effilée et rude. Capsule cachée dans les feuilles péri-
chœtiales, grande, ovoïde, renflée à la base, rétrécie supérieurement, à dos bombé, 
oblique, à orifice redressé, molle, d'un jaune-vert pâle, unie. Sporophore moitié 
grandeur de la capsule, attaché par des filamens transverses. Pe'dicelle très-court, 
lisse, entouré d'une gaine courte et tubulée. Opercule conique, en forme de bec. 
Coiffe droite, conique, à base entière, pâle, ne couvrant que l'opercule. Anneau 
non séparé de la bouche, formé d'une bande étroite de cellules rondes. Peristome 
double; l'extérieur sous forme d'un anneau étroit, pâle, ponctué, échancré; l'inté­
rieur plus long , conique, plissé régulièrement, se contournant par la sécheresse, 
formé d'une membrane tendre, blanchâtre et finement pointillée, qui provient du 
sac sporophore. Sporules nombreuses, très-petites, lisses. Fleurs maies en. forme 
de bourgeon, terminales sur des rameaux qui naissent à la base de la plante femelle 
et qui, en poussant des racines, paraissent former des plantes distinctes; feuilles 
périgoniales extérieures semblables aux feuilles caulinaires, les intérieures ovoïdes, 
pointues, creuses, à nervure faible, utricules spermaphores assez nombreux, ob­
longs , subsessiles, dépassés par les paraphyses. Pistil grêle, élancé, plus long que 
les paraphyses. 

Variété /3 acutifolium. Feuilles caulinaires inférieures pointues, soie des feuilles 
périgoniales lisse. 

Explication des figures. 

Pl. ll.(D.foliosum.) 

Fig. i a, plantes à deux tiers de grossissement. Fig. i b, plante à un grossissement 
plus considérable. Fig. i c, jeune plante de l'année, qui n'a pas encore poussé les 
feuilles périgoniales. Fig. 2, capsule déoperculée, a. tige ancienne, b. tige fructifère 
de l'année. Fig. 3 , coiffe. Fig. l\, opercule. Fig. 5 , partie supérieure de la capsule 
avec le peristome. Fig. 6, portion du peristome, a. anneau, b. peristome extérieur, 
c. peristome intérieur. Fig. 7 , sporophore. Fig. 8, columelle. Fig. 9 , coupe trans-
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versale de la capsule. Fig. 10, coupe transversale du pe'ristome intérieur. Fig. i l , 
coupe horizontale de la vaginule. Fig. 12 , bourgeon renfermant les organes femelles. 
Fig. i 3 , un bourgeon pareil ouvert, a. pistil avec son ovaire fécondé, h. b. deux 
pistils qui n'ont pas été fécondés, c. c. deux pistils avortés après la fécondation 
d. pointe d'une jeune feuille périgoniale pas encore développée, e. feuille rudimen-
taire intermédiaire entre les vraies feuilles et les paraphyses, j£ feuille périgoniale, 
g. paraphyses. Fig. i4> pistil fécondé. Fig. i 5 , bourgeon mâle. Fig. 1 6 , bourgeon 
mâle ouvert, montrant les utricules spermophores et les paraphyses. Fig. 17 , utri-
cule spermaphore. Fig. 1 8 , feuille caulinaire. Fig. 1 9 , feuille périgoniale de la plante 
mâle. Fig. 20, feuille périgoniale de la plante femelle. Fig. 21, coupe transversale 
de cette dernière. Fig. 22, coupe transversale d'une feuille caulinaire. Fig. 23 , pointe 
d'une feuille périchaetiale. Fig. 24, portion d'une telle à un grossissement plus 
considérable. 
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